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Ce	 roman	 est	 une	 fiction.	 Toutes	 ressemblances	 avec	 des	 situations,	 des
personnes,	 des	 noms	 existants	 ou	 ayant	 existé	 seraient	 totalement	 fortuites.
Toutes	références	à	des	noms	et	lieux	seraient	utilisées	de	façon	fictive.



Du	même	auteur
	

Elzéa	(Série	fantasy)

0,5.	Remous	au	cœur	de	la	ville	(nouvelle	inclus	dans	le	tome	1)

1.	L’anneau	Sigillaire

2.	le	clan	oublié
	

Un	monde	intemporel
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des	 alinéas	 2	 et	 3	 de	 l’article	 L.122-5,	 d’une	 part,	 que	 les	 «	 copies	 ou
reproductions	strictement	réservées	à	l’usage	privé	du	copiste	et	non	destinées	à
une	 utilisation	 collective	 »	 et,	 d’autre	 part,	 que	 les	 analyses	 et	 les	 courtes
citations	 dans	 un	 but	 d’exemple	 et	 d’illustration,	 «	 toute	 représentation	 ou
reproduction	intégrale,	ou	partielle,	faite	sans	le	consentement	de	l’auteur	ou	de
ses	ayants	droit	ou	ayants	cause,	est	illicite	»	(alinéa	1er	de	l’article	L.	122-4).
Cette	 représentation	 ou	 reproduction,	 par	 quelque	 procédé	 que	 ce	 soit,
constituerait	donc	une	contrefaçon	sanctionnée	par	 les	articles	425	et	 suivants
du	Code	pénal.	»



Mon	Elane
	

Chaque	pas	me	mène	vers	toi,

Un	sentier,	un	chemin,	une	vie,

Sont	autant	de	pas	vers	toi.

	

Ne	t’éloigne	pas,

Je	me	rapproche	de	toi

Un	pas	après	l’autre,	j’avance

Je	trébuche	et	me	relève	avec	constance.

	

Parce	qu'au	bout	du	chemin,

Je	ne	vois	que	toi.

Devant	mes	yeux,	déroule	mon	destin,

Une	vie	entière	tournée	vers	toi.

	

Et	je	ris	face	au	soleil.

Des	souvenirs	plein	les	yeux.

Des	larmes	emplissent	mon	regard.

Un	éclat	y	brille	pareil.

	

Je	pense	aux	jours	qui	passent.

Toujours	les	mêmes,	pourtant	si	différents

Je	déroule	mes	pas	sous	tes	yeux.



	

Guidé	par	mon	cœur	qui	me	porte	vers	le	tien,

Mon	âme,	si	riche	de	ton	amour

M’emporte	sur	les	ailes	d’un	nuage.

	

Un	pas,

Un	battement,

Un	tambour,

Mon	cœur	s’élance	vers	le	tien.

	

Un	souffle,

Un	soupir,

Une	respiration,

Mon	âme	s’élève	dans	la	douceur.



PROLOGUE
	

	

Ils	 déambulaient	 au	 milieu	 des	 fumées	 et	 des	 flammes,	 semblables	 à	 des
ombres	 se	 confondant	 dans	 l’obscurité.	 Ils	 étaient	 là	 en	 qualité	 de	 chasseurs,
indifférents	à	 tout	ce	qui	 les	environnait.	 Indifférents	à	 la	chaleur	du	brasier,	 à
l’atmosphère	 plus	 qu’étouffante	 qui	 les	 submergeait,	 et	 surtout	 à
l’environnement	 qui	 diffusait	 un	 étrange	 relent	 de	 peur,	 n’ayant	 qu’une	 seule
pensée	à	l’esprit	;	leur	proie.

Les	deux	silhouettes	progressaient	d’un	pas	assuré,	sans	l’ombre	d’une	crainte.
Quand	soudainement,	l’une	d’elles	s’immobilisa.

Quelle	étrange	sensation	!

—	Seigneur	?

La	 seconde	 silhouette	 n’eut	 pas	 le	moindre	 frémissement.	 Elle	 était	 comme
statufiée.	 Insensible	 à	 tout	 ce	 qui	 l’entourait.	 L’esprit	 tourné	 vers	 ce	 bref	 et
néanmoins	puissant	ressenti.

—	Seigneur	?	reprit	l’homme	à	ses	côtés.	Que	vous	arrive-t-il	?

N’obtenant	toujours	aucune	réaction,	il	reprit	la	parole	d’un	ton	plus	pressant.

—	Est-il	 là	 ?	Terrak	 sait-il	 que	nous	 sommes	 ici	 ?	Seigneur	 !	 insista	 la	 voix
masculine	avec	plus	d’intensité	devant	le	silence	qui	s’éternisait.

Cela	eut	l’heur	de	faire	sortir	de	son	immobilité	la	fine	silhouette	à	ses	côtés
qui	répondit	sur	un	ton	las.

—	Oui,	Magnus	!	Je	t’entends	!	Inutile	de	hurler.

Puis,	 voyant	 que	 celui-ci	 s’apprêtait	 à	 protester,	 elle	 court-circuita	 son
interjection	à	venir.

—	 Non,	 Terrak	 ignore	 encore	 notre	 présence.	 Ce	 n’est	 rien	 !	 Rien	 qu’une
sensation…	dérangeante,	sans	plus.

S’ébrouant	avec	vigueur	pour	sortir	de	cette	brusque	langueur,	elle	fit	quelques
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